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Résumé 

Detarium microcarpum est une espèce 
forestière qui contribue à l’alimentation des 
populations rurales et à l’amélioration des 
revenus des ménages maliens. Le présent 
article cherche à fournir des informations sur 
les principaux insectes visiteurs des fleurs 
de D. microcarpum. L’étude a été réalisée 
pendant la phase de floraison de l’espèce, 
correspondant à la période juillet-septembre 
dans la forêt classée de Farako au Sud du 
Mali. Les insectes visiteurs des fleurs ont été 
capturés, de jour et de nuit, à l’aide de seaux. 
Les résultats ont montré que ces fleurs ont été 
visitées par 40 à 150 insectes appartenant aux 
ordres des Coléoptères, Hémiptères, Diptères 
et Hyménoptères. Le présent travail constitue 
une étape capitale pour la conservation et 
l’utilisation durable des ressources génétiques 
de D. microcarpum.

Mots clés : Detarium microcarpum, Fleurs, 
Insectes, Mali. 

Abstract

Detarium microcarpum is a forest species 
that contributes to Malian rural population 
food and household incomes increase. This 
paper seeks to provide information on the 
main insects visitors of D. microcarpum 
flowers. The study was carried out during the 
flowering step of the species corresponding 
to the July-September period in the Farako 
classified forest in southern Mali. Flowers’ 
insect visitors were captured, day and night, 
using buckets. The results showed that these 
flowers were visited by 40 to 150 insects 
belonging to the orders of the Coleoptera, 
Hemiptera, Diptera and Hymenoptera. This 
work is a critical step for the conservation and 
sustainable use of the genetic resources of D. 
microcarpum.

Key words: Detarium microcarpum, Flowers, 
Insects, Mali.
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I. 	 Introduction

La pollinisation de la majorité des plantes est 
réalisée par les insectes en vue d’assurer leur 
fructification (Boussard, 1981 ; Mossu et al., 
1981). L’importance de l’activité des insectes 
pollinisateurs dans la reproduction des arbres 
tropicaux dans les zones forestières sèches 
a été mise en évidence par plusieurs auteurs 
(Frankie et al., 1974 ; Doligez, 1996 ; Marcia, 
2001). Les observations réalisées au Burkina 
Faso, au Ghana, au Nigeria, au Sénégal et au 
Cameroun ont montré que la pollinisation 
de Parkia biglobosa (Jacq.) R. Br. ex G. 
Don (Fabaceae) est réalisée surtout par des 
chauves-souris et des chimpanzés (Ouédraogo, 
1995). Au Costa Rica, les abeilles et les petits 
insectes sont responsables de la pollinisation 
de la plupart des espèces (Doligez, 1996). 
Pour capturer ces insectes pollinisateurs, on a 
recours aux pièges qui ont un impact limité sur 
les habitats fragiles (Kearns et Inouye, 1995). 

Aujourd’hui, la conservation et l’utilisation 
durable des ressources génétiques des espèces 
savanicoles nécessitent la connaissance 
des relations entre celles-ci et les insectes 
visiteurs de leurs fleurs afin de parvenir à un 
choix raisonné des individus les plus visités 
et à une meilleure interprétation écologique 
de la variabilité génétique. C’est le cas de 
D. microcarpum Guill. et Perr. (Fabaceae) 
qui est une espèce forestière dont l’aire 
biogéographique s’étend du Sénégal jusqu’au 
Soudan (Keay, 1958 ; Berhaut, 1975). L’espèce 
est très prisée par les populations du Mali pour 
ses fruits, son bois d’énergie et pour ses vertus 
médicinales (Kouyaté, 2005). 

Le présent article a pour objectif de déterminer 
et d’analyser les principaux insectes visiteurs 
des fleurs de D. microcarpum.

II. 	 Matériel et méthodes

2.1. 	 Présentation du site d’étude 

L’inventaire des insectes visiteurs des fleurs 
de D. microcarpum a été réalisé dans la 
forêt classée de Farako qui est située dans le 
cercle de Sikasso, au Sud du Mali (Carte 1). 
Cette forêt se trouve entre 11°11’ et 11°20’ 
de latitude Nord, et entre 5°21’ et 5°31’ de 
longitude Ouest. Elle couvre une superficie 
de 14 500 ha (Fadoul et al., 2013). Les sols 
sont de types ferrugineux tropicaux lessivés à 
taches et concrétions profonds de 50-100 cm 
(Kouyaté, 2005). La température moyenne 
varie de 24°C à 35°C (Schneider, 1996). 

2.2. 	 Matériel 

Le travail a porté sur le matériel végétal 
constitué de fleurs de D. microcarpum. Au Sud 
du Mali, cette plante a sa phase de floraison 
qui dure de juillet à septembre. L’espèce est 
monoïque avec des fleurs hermaphrodites 
(Vogt, 1995 ; Cuny et al., 1997) et parfumées 
(Keay, 1989 ; Vogt, 1995). 

2.3. 	 Méthodes

L’inventaire des insectes visiteurs des fleurs 
de D. microcarpum a été réalisé du 08 au 13 
septembre 2002 durant un temps ensoleillé 
à couvert entre 21° et 31°C. La capture des 
insectes visiteurs des fleurs a été faite à l’aide 
de seaux. Les seaux utilisés sont des récipients 
en plastique de 17 cm de diamètre. Ils ont été 
peints en jaune et remplis d’eau savonneuse 
pour augmenter la chance de capturer une 
plus grande diversité d’insectes visiteurs. 
Un échantillon de 13 seaux a été réparti en 
fonction de la toposéquence  : 6 seaux au 
sommet de la colline, 4 seaux sur le versant, 
3 seaux au bas de la colline. Cette répartition 
des seaux a été sous-tendue par l’idée selon 
laquelle les facteurs environnementaux 
(microclimat, végétation, exposition au soleil) 
peuvent avoir une influence sur l’activité des 
insectes visiteurs. Les seaux ont été attachés 
sur les branches fleuries de D. microcarpum en 
s’inspirant de la méthode décrite par Kearns et 
Inouye (1995). 
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La capture des insectes a été réalisée de 9 h 
à 16 h et à 22 h. Elle a été faite dans la nuit 
avec des seaux illuminés par une lampe à 
pétrole et des seaux non illuminés servant de 
témoin. Après la collecte, les insectes ont été 
numérotés et placés dans un bocal d’éthanol 
concentré à 70°C. 

2.4. 	 Traitement et analyse des données

Pour remédier à la variation du nombre de 
seaux en fonction de la toposéquence qui ne 
répondait à aucun critère, nous avons attribué 
des coefficients à partir du poids relatif de 
chaque observation. Il a été attribué 1 pour le 
bas de colline, 0,75 pour le versant et 0,5 pour le 
sommet de la colline. Ensuite, ces coefficients 
ont été multipliés par le nombre d’insectes 
collectés pour déterminer la fréquence absolue 
des insectes visiteurs des fleurs. Le test de 
Chi-2 a été utilisé pour comparer les différents 
niveaux de la toposéquence. 

L’appartenance taxonomique des insectes 
capturés a été faite à l’aide des clés de 
détermination proposées par Delvare & 
Aberlenc (1989). 

III. 	Résultats

3.1. 	 Ordre taxonomique des insectes 
piégés

Les insectes visiteurs des fleurs de D. 
microcarpum appartiennent à 8 ordres 
taxonomiques (Figure 1). Ce sont, par ordre 
d’importance, les Coléoptères (34 %), les 
Hémiptères (29 %), les Diptères (21 %), les 
Hyménoptères (10 %) et les Lépidoptères 
(3 %). Les Orthoptères, les Isoptères et les 
Dictyoptères ont représenté chacun 1 % des 
insectes piégés. Parmi ces 8 ordres, seuls les 
Coléoptères et les Hyménoptères ont présenté 
des traces de pollen sur leurs corps. 

Les résultats ont montré que la majorité des 
Hémiptères appartiennent à la famille des 
Formicidés. Au niveau des Diptères, les 
insectes capturés sont principalement des 
mouches de petite taille. Les Hyménoptères 
ont été représentés par les abeilles (Apis 
mellifera var. Adansonii). 

Carte 1.  Localisation de la forêt classée de Farako (Fadoul, 2013)

Contour forêt classée
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Carte réalisée par : 
Fadoul Youssouf  et al. satagiaires à l’IER de Sikasso avec l’appui 

de l’IER et des Eaux et Forêts.
Source : interprétation image LAND SAT 7 (juillet 2013)
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3.2. 	 Évolution de l’effectif des insectes 
visiteurs des fleurs

Les résultats de l’étude ont montré que 150 
insectes en moyenne ont pu être piégés dans 
les seaux durant la période d’observation 
dans la forêt de Farako (Figure 2). Le nombre 
d’insectes piégés est passé de 150 le premier 
jour (8 septembre 2002) à 40 le dernier jour (13 
septembre 2002), soit un taux de diminution 
de 27 %. 

Le nombre de visiteurs des fleurs dans la 
matinée a diminué progressivement jusqu’au 
5ème jour, pour remonter légèrement au 6ème 
jour. Il a été observé, dans l’après-midi, une 

baisse drastique de l’effectif des insectes 
visiteurs dès le 2ème jour suivie d’une timide 
relance à partir du 3ème jour (Figure 3). 

Le nombre d’insectes visiteurs des fleurs de D. 
microcarpum a varié suivant la toposéquence 
(Figure 4). Il a été enregistré 23 insectes au 
niveau du versant, 15 sur le sommet et 8 au 
bas de la colline. 

Le test de Chi-2 a montré que le nombre 
moyen d’insectes capturés sur le versant (p = 
0,000) est significativement différent de ceux 
du sommet (p = 0,67) et du bas de colline (p = 
0,67).

Figure 1. Répartition des insectes piégés par ordre taxonomique
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Figure 2.  Évolution du nombre d’insectes piégés dans les seaux
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Figure 3. Évolution de la fréquence des insectes visiteurs des fleurs de D. microcarpum en fonction des 
périodes de la journée
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IV. 	 Discussion

Parmi les ordres d’insectes capturés, le nombre 
élevé d’insectes visiteurs dans les seaux a été 
obtenu avec les Coléoptères et les Hémiptères. 
Ces ordres peuvent être considérés comme 
des visiteurs constants. La présence de pollen 
sur le corps des coléoptères signifie que cet 
ordre est transporteur de grains de pollen. 
Ceci laisse supposer sa probable intervention 
dans la pollinisation. L’intervention 
des Coléoptères comme pollinisateurs 
occasionnels a été signalée chez P. biglobosa 
en Afrique de l’Ouest (Ouédraogo, 1995). Au 
niveau de Saba senegalensis (A.DC) Pichon, 
les transporteurs de pollen identifiés sont les 
lépidoptères (Boussim et al., 2004).

Le faible taux des Lépidoptères (10%) 
enregistré dans la forêt classée de Farako 
laisse entrevoir certaines limites des seaux 
dans la capture des insectes, car les fleurs de 
D. microcarpum parfumées sont fortement 
visitées par les abeilles (Keay, 1989 ; Vogt, 
1995). D’autres travaux de recherche ont 
confirmé le rôle joué par les abeilles dans 

la pollinisation des espèces ligneuses. 
Les abeilles constituent 90% de la faune 
pollinisatrice dans les régions tempérées 
(Boussard, 1981). Elles sont importantes dans 
la pollinisation du genre Prosopis (Pasiecznik, 
2001), de P. biglobosa (Ouédraogo, 1995), 
Vitellaria paradoxa Gaertn. f. (Bonkoungou, 
1987), Burkea africana Hook. (Arbonnier, 
2000) et pour la plupart des Papilionoideae 
(Etcheverly, 2001). 

La collecte de plus de 50% des papillons 
pendant la nuit semble indiquer que ces 
insectes sont nocturnes. Cette forte présence 
des papillons nocturnes pourrait être attribuée 
à leur attirance par l’odeur parfumée des fleurs 
de D. microcarpum. Les papillons nocturnes se 
servent de l’odeur pour s’orienter et se poser 
sur les fleurs (Brantjes, 1978). D’autres travaux 
de recherche ont confirmé la participation des 
papillons dans la pollinisation des plantes 
africaines (Johnson et al., 2004). 

La diminution progressive du nombre 
d’insectes visiteurs des fleurs de D. 
microcarpum a été observée dans l’intervalle 

Figure 4. Nombre d’insectes visiteurs des fleurs de D. microcarpum en fonction de la toposéquence
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de 6 jours. Ceci indiquerait que les fleurs de 
l’espèce sont probablement visitées à la fin de 
la pleine floraison qui se traduit par la fanaison 
et le brunissement des fleurs. 

La fraîcheur et l’ouverture des anthères 
peuvent expliquer l’intense activité des 
insectes visiteurs pendant la matinée par 
opposition à l’après-midi. D’autres travaux 
de recherche ont abondé dans le même sens 
en révélant que l’activité des pollinisateurs est 
intense dans la matinée (Ouédraogo, 1995 ; 
Kearns et Inouye, 1995 ; Bonkoungou, 1987 ; 
Etcheverly, 2001). 

Le taux de présence des Hémiptères (63%) 
dans les seaux illuminés serait attribuable à la 
phototaxie positive, c’est-à-dire une attraction 
exercée par la source lumineuse. Celle-ci 
expliquerait également l’effectif élevé des 
insectes piégés au niveau des arbres de D. 
microcarpum sur le versant de la colline. 

V. 	 Conclusion

L’étude d’identification des insectes visiteurs 
des fleurs a montré que les ordres d’insectes 
les plus fréquemment rencontrés sont les 
Coléoptères, les Hémiptères, les Diptères et 
les Hyménoptères. Le travail actuel a permis 
de comprendre les limites des seaux utilisés 
dans le piégeage des insectes. L’étude a 
montré que les insectes visiteurs des fleurs 
sont diurnes ou nocturnes. 

Les résultats obtenus sur les insectes visiteurs 
des fleurs sont d’une grande importance 
pour les futurs programmes de sélection 
et d’amélioration génétique. Ils serviront 
de base pour l’étude de la biologie florale 
de D. microcarpum afin d’augmenter et de 
régulariser la production fruitière. 

Des activités d’apiculture pourraient être 
planifiées dans les peuplements de D. 
microcarpum afin de booster la pollinisation 
et de rentabiliser les futurs vergers de D. 
microcarpum.
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